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Il était une fois deux mai-
sons.Danslapremière,rue
del’OratoireàChalon, Jo-

sephNiépcevoyait le jouren
1765. Dans la seconde, à
Saint-LoupdeVarennes, l’in-
venteur qu’il était devenu et
quis’était rebaptiséNicépho-
re,prenait lapremièrephoto-
graphieaumondeparvenue
jusqu’ànous,vers1826 :«Le
point de vue du Gras ». Une
imageennoiretblancunpeu
floue,oùl’ondistinguedesbâ-
timentsenpierreetunbrinde
nature.Riend’exceptionnela
priori. Et pourtant, cette
prouesse, réussirà fixerpour
l’éternitéuneimagedansune
chambreobscure,étaitrévolu-
tionnaire et allait changer
l’histoiredel’image.

«Dessiner
aveclalumière»
Pour voir l’original, il vous

faudra quelques jours de va-
cancesetunbilletd’avion.Cet-
teœuvreuniqueest exposée
auTexas,à l’universitéd’Aus-
tin.Pourlereste, tout,oupres-
que,estàportéedemain,entre
lemuséeNiépcedeChalonet
celuideSaint-Loup-de-Varen-
nes. Ces deux lieux rendent
chacunàleurfaçonhommage
autravaild’un inventeurmé-
connu.Car, cen’estpasnou-
veau,lavieestinjuste.L’histoi-
re avec un grand H encore
plus.EllearetenuDaguerreet
sondaguerréotype,inventéen
1838.Maissicecélèbrepein-
treparisienestparvenuàceré-
sultat, c’est parce que quel-
ques années auparavant, il
avaitsignéuncontratdecolla-
borationavecNicéphoreNié-
pcepour l’aiderdansune re-
cherchequecedernieravait
entamé dès 1816 : fixer une
image à l’aide de la lumière.
Aujourd’hui,uneévidence.À
l’époque, il n’y avait que
NicéphoreNiépce, filsd’une
richefamilledenotablescha-
lonnais,pourimaginerqu’une

imagepuissenaîtresansavoir
étédessinéeparuncrayon.

Nicéphore a un frère aîné,
Claude, à qui doit revenir la
fortune familiale. Le cadet
aurait dû entrer dans les or-
dres. Mais les cerveaux des
deuxfrèresfourmillentd’idées
insensées. Ils semettentd’ac-
cord pour que Nicéphore
puisse lui aussi profiter des
biensfamiliaux.

Etilscherchent,trouvent, in-
ventent,dans tous lesdomai-
nes.Ensemble, ilsmettentau
point lepyréolophore : lepre-
miermoteuràexplosion,dont
ilsdéposent lebreveten1807.
Dixansplustard,Claudepart
en Angleterre pour vendre
l’invention,persuadéquedes
industriels l’achèteront et
qu’elle fera la fortunedesNié-
pce.Ellecauseraleurruine.À
l’époque, les machines à va-
peursontenvogue,etperson-
ne ne voit l’intérêt de ce mo-
teur.

Desoncôté,Niécphorepas-
sesesmoisd’étéàSaint-Loup.
Il inventeunvernisàbasede
bitumedeJudée,unepierrede
la région. Dissoute dans de
l’essencede lavande, ellede-
vientunvernis insolubleà la
lumière. Il luipermettrad’in-
venter laphotogravure. Ildé-
cided’utiliserceprocédésur
une plaque posée dans une
chambre noire munie d’une
lentilleque lespeintresutili-
saient pour reproduire des
paysages. Des années plus
tard,sarechercheaboutiraen-
fin. Mais il mourra en 1833,
cinqansavantledaguerréoty-
pe.Sansjamaisavoirconnule
succès,etaprèsavoirdépensé
lafortunefamilialepoursesre-
cherches.Aujourd’hui,deux
musées rendent justice à ce
précurseur que l’Histoire a
longtempsoublié,etquirepo-
seaucimetièredeSaint-Loup.

SARAHFRÉQUELIN

Il s’appelait Joseph et s’est
rebaptisé Nicéphore. Trois
siècles et demi après sa nais­
sance, Niépce, inventeur in­
satiable, est toujours l’une
des plus grandes richesses
de la région de Chalon.

Une reconstitution de la première image fixée par Nicéphore Niépce à Saint­Loup­de­Varennes vers 1826, « Le point de vue du Gras ». Une image extraite du film « Sensible à la
lumière » écrit par Michel Frizot, réalisé par Jean­Michel Sanchez © Musée Nicéphore Niépce

PATRIMOINE.Larégionchalonnaiseestconnuedans lemondeentierpourêtre leberceaude laphotographie.ÀChalonetSaint­Loup­de­Varennes,deuxmuséespermettentdesuivre lespasdeson inventeurNicéphoreNiépce.

CommentNicéphoreNiépce,l’inventeurdelaphoto,aeuledéclic
1816.C’est ladateàpartirde laquelleNicéphoreNiépceacommencéses
travauxpour réussirà fixerune imagesuruneplaque.

Inventeur.NicéphoreNiépcen’apasseulement travaillésur laphotographie. Il
està l’originedemultiples inventions,commelemoteuràexplosion.

Découvertes.Toutn’apasétéencoreétéditsur l’inventeur.AumuséeNiépce
commeàSaint­Loup­de­Varennes,desrecherchessontencours.

Cen’estquedanslesannées1970quel’œuvre
deNicéphoreNiépceacommencéàêtrevalori-
sée.Àl’époque, leconservateurdumuséeDe-
non,PaulJay,décided’exposerdesobjetsrécu-
pérésparlasociétéd’histoireetd’archéologie
deChalon.En1974estcréél’actuelmuséeNié-
pce,quiverrasescollectionss’enrichiravecdes
donations.«Laphoton’intéressaitpasgrand
monde,expliqueEmmanuelleVieillard,char-
géedecommunicationaumusée.Ilaétéassez
facilederécupérerdescollections».Paul Jay
installeunlaboratoireetréalisedestiragespour
des artistes qu’il invite, comme Robert
DoisneauouWillyRonis.Niépcen’apaslivré
tous ses secrets etdes études sont encours.
«Depuisquatreans,nousétudionssesréalisa-
tionssur leplanphysico-chimique,explique
SylvainBesson,responsabledeladocumenta-
tion.Nousrecherchonsaussilesgravuresorigi-
nellesqu’ilautiliséesettravaillonsavecunlabo-
ratoire parisien à la retranscription de sa

correspondance».Lemusée,gratuitdepuis
2008,accueilleenviron20 000visiteursparan.
L’histoiredumuséedeSaint-Loup-de-Varen-
nesestplusrécente.En1999, lephotographe
Pierre-YvesMahéchercheetdécouvrelamai-
son.Il lalouedanslafoulée.Grâceàsonécole
dephotographie, il financesarestaurationet
desrecherches.Ils’estpassionnépourl’histoire
deNiépceaprèsavoirtenuentresesmains«Le
pointdevueduGras»auTexas.«Noussom-
mesunrelaispoursauvegarderunpatrimoine
extrêmementriche,explique-t-il.Nousvoulons
mettreenvaleurlepersonnageettoutessesin-
ventions».Parmielle, lepyréolophore,dontle
premierexemplairen’ajamaisétéretrouvé.Ce
muséereçoitplusieurscentainesdevisiteurs
chaqueété.
Quantàlapremièrephotodumonde,lesécrits
deNiépceprouventque troisansavant«Le
pointdevueduGras», il savaitdéjà fixerune
image.Quepersonnen’aencoredécouverte.

À LA RECHERCHE DES SECRETS DE NIÉPCE

Le daguerréotype
a pu voir le jour
grâce au travail et
à l’obstination de
Niépce.
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Niépce à la trace

Commençons par Chalon,
où Nicéphore Niépce est né.
Au musée Niépce, géré par
la Ville, plusieurs pièces ori­
ginales sont présentées,
comme un appareil photo
qu’il a conçu en 1820, ou
l’originale de sa Draisienne,
l’ancêtre du vélo. Vous ver­
rez des extraits de sa cor­
respondance, divers objets
lui ayant appartenu, et sur­
tout, la gravure et la plaque
avec lesquelles il aélaboré la
toute première héliogravure,
Le Cardinal d’Ambroise,
également visible. Le musée
revient sur l’histoire de la
photographieetprésentede
magnifiques expositions
temporaires.Doisneau,Mac
Adams et Mathieu Bernard­
Reymond sont à l’honneur
jusqu’au 19 septembre.
À Saint­Loup­de­Varennes,
à la maison Niépce, un mu­
sée privé, vous mettrez vos
pas dans ceux de l’inven­
teur. La restauration des
lieux a permis de garder in­
tacte l’atmosphère de l’épo­
que. Vous verrez l’endroit
d’où a été prise la première
photo connue. La fenêtre
existe toujours, décalée de
70 cm. Les lieux font décou­
vrir le plus vieux laboratoire
photo trouvé à ce jour, celui
de Joseph Petiot­Groffier,
découvert en 2007. Cet in­
dustriel a laissé derrière lui
plus de 3 000 objets. Sans
oublier des reconstitutions
des œuvres de Niépce, réa­
lisées en suivant ses métho­
des. Ce musée s’attache
aussi à mettre en valeur les
autres inventionsdeNiépce.
£ Musée Niépce, à Chalon,
28, Quai des Messageries.
Entrée libre. Ouvert tous les
jours sauf le mardi de 9 h 30
à 11 h 45 et de 14 à 17 h 45 à
p a r t i r d e s e p t e m b r e .
www.museeniepce.com.
£ Maison Niépce, Saint­
Loup­de­Varennes, de 11 à
19 heures, jusqu’au 19 sep­
tembre. Visites guidées tou­
tes les heures. Tarif adulte :
6 €. www.niepce.com.

Pyréolophore. C’est le nom du premier moteur à
explosion inventé par les frères Niépce, breveté en 1807.
Cette reproduction est visible à Saint­Loup. Photo DR

Unique. Un appareil photo conçu par Nicéphore Niépce
en 1820, à partir des modèles des chambres obscures
utilisées par les peintres, visible à Chalon. Photo DR

Laboratoire. Des fioles issues du laboratoire de photo
de Joseph Petiot­Groffier découvert en 2007 près de
Chalon, visible à Saint­Loup. C’est le plus vieux
laboratoire connu. Il date des années 1840. Photo DR

« Le Cardinal d’Amboise », 1827. Une impression réalisée à
partir de l’héliogravure de Niépce, visible à Chalon. Photo DR


